
LA PLACE DU 3e HOUZARDS A SENLIS 
Son inauguration 

Sur la remarquable et généreuse idée de Gaston Laurain, votre 
Comité a poursuivi son but qui consistait à doter la ville de Senlis 
d'une Place privilégiée nommée « Place du 3e Houzards ». 

C'est chose faite depuis le 17 juin 1962, qui fut une journée inou­
bliable. 

Disons tout de suite, pour éviter des questions, que « Houzards » 
est une orthographe ancienne de « Hussards » et que le terme qui 
s'accorde si bien avec le milieu où il est « placé » veut dire aussi 
qu'il s'agit en l'occurrence de cavaliers à éperons et à sabres. 

Le Président PORRAL, accompagné du Commissaire LECLERCQ, 
vient de dévoiler la plaque. Les trompettes sonnent les « Appels ». 

Donc, le 17 juin 1962, à 9 h. 45, toute l'Amicale était sur la place 
de Verdun, entourée de la Municipalité de Senlis et des personnalités 
importantes du Département de l'Oise : 

MM. Patria, Sénateur ; Aubert, Sous-Préfet ; Rougé, Conseiller 
Général ; Fretay, Maire ; les Adjoints, les Conseillers ; le Colonel An-
drès ; le Colonel Humbert Guyot ; les Officiers du 76 Spahis ; les 
Groupements, Associations et Sociétés d'Anciens Combattants, les 
Administrateurs et Fonctionnaires ; enfin de très nombreux Senli-
siens et Senlisiennes. 

A 10 heures les Etendards, les Drapeaux et les Fanions, complétés 
par une forte délégation de l'Amicale « Le Burnous » présidée par 
le Commandant de Fournoux, faisaient face au Monument aux Morts 
tandis que les Spahis formaient la haie et présentaient les armes. A 
la sonnerie « Garde à vous », la Municipalité et les Hussards dépo-



saient chacun une gerbe au pied du Monument. Les trompettes son­
naient « Aux Morts ». Les emblèmes s'inclinaient. 

Puis le cortège se reforma et se porta vers la Place du 3e Houzards, 
toute proche, déjà encadrée par lés Spahis à cheval. La sonnerie des 
« Appels » retentit et le Président Porral fit glisser le drapeau aux 
trois couleurs qui voilait la plaque de pierre, gravée « Place du 
3e Houzards ». 

S'adressant aux personnalités rassemblées, le Président de l'Ami­
cale prononça l'allocution suivante : 

« C'est avec une très profonde émotion que les Cavaliers du 3e Hus­
sards remercient la belle ville de Senlis. 

Elle leur fait le don magnifique de cette Place admirable dont 
le cadre et l'harmonie sont impressionnants, pour peu qu'on veuille 
bien l'examiner avec soin et en détail. 

Le Président de l'Amicale remercie la Municipalité de Senlis. 

Les Grands Anciens qui, il y a cinquante ans, tenaient garnison 
aux Quartiers Ordener et Montmarie, expriment leur vive gratitude 
à la Municipalité de Senlis, à son Maire, à ses Adjoints, à ses Conseil­
lers, à toutes les personnalités de Senlis présentes ici et à tous les 
Senlisiens. 

Il y a quelques instants, devant le Monument aux Morts, je lisais 
les noms de ceux qui furent nos Amis sous l'Etendard du 3e Esterhazy 
ou sous les ordres de Lyautey ou Moineville. Ce sont les noms de : 

MM. de Coulombiers, de Narbonne Lara, Bedin, Genton, Breuil, 
de Camondo, Touté, Dr Chastel,- Cdt Carrière, Dennevault, Gallois 
de Noroy, de la Garenne, Vérité, Rivierre, mon ami Henri, tombé près 
de moi le 18 juillet 1918 en Champagne et, aussi, ceux qui furent des 
Amis de notre beau Régiment et que nous avons bien connus : 
MM. Odent, Amyot d'Inville, Piarrot, Villette, Simon, 
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Tous ces noms s'ajoutent les uns aux autres, continuent l'Histoire 
de Senlis à laquelle le 3e Hussards est lié aujourd'hui de façon plus 
officielle et plus tangible grâce à cette très belle Place. 

Le 1er août 1914 nos escadrons partaient d'ici même pour le raid 
mémorable du 1er Corps de Cavalerie qui atteignit Liège. 

Puis, un mois après cet exploit, le Capitaine Sonnois, avec quel­
ques cavaliers de son 3e Escadron, rentrait à Senlis par cette route 
et cette même place, en portant le premier drapeau pris à l'ennemi 
qu'il avait surpris à Montlevêque. 

Si nous avons voulu que Senlis conserve parmi toutes ses pierres 
chargées d'Histoire, le nom gravé du 3e Houzards, c'est beaucoup plus 
pour nos Amis dont je citais les noms, c'est beaucoup plus pour leur 
sacrifice, leur vie exemplaire, que pour motiver une cérémonie ou un 
pèlerinage annuels que les Anciens de notre Régiment ont rendu tra­
ditionnels et qu'ils respecteront davantage pour l'identité d'esprit qui 
attache les Cavaliers à Senlis. 

Je veux exprimer, encore, la gratitude des Anciens Esterhazy à la 
belle ville de Senlis et je remercie encore ses Administrateurs et ses 
habitants d'être venus si nombreux à cette cérémonie du Souvenir, de 
la Fidélité et de l'Affection. » 

A la suite de cette inauguration impressionnante, l'Hôtel de Ville 
de Senlis accueillit toutes les personnes invitées par le Maire, 
M. Fretay, au vin d'honneur. Le Sous-Préfet répondit à l'excellent dis­
cours du Premier Magistrat Municipal et notre cher Colonel Dauger 
remercia avec émotion la Ville de sa magnifique réception inaugurale. 

La cathédrale reçut ensuite l'Amicale du 3e Hussards et l'Amicale 
du « Burnous » avec leurs Etendards ; les Sociétés d'Anciens Combat­
tants et leurs Drapeaux, pour la célébration de la Messe à la Mémoire 
des Morts du Régiment. C'est M. l'Archiprêtre Snejdarek qui prononça 
une très belle allocution. 

Plus tard, les Anciens Houzards et leurs invités étaient réunis dans 
la superbe salle à manger de l'Hôtel du Grand Cerf où M. Varin avait 
préparé un excellent déjeuner, de 85 couverts, dégusté dans la plus 
chaude et aimable ambiance. 

Avant que Laurain dise, avec l'art qu'on lui connaît, son poème 
« L'Impromptu de Senlis », le Président Porral avait fait un très 
court discours, que nous rapportons ci-dessous : 

« Il est périlleux et redoutable de prendre la parole devant les Rois, 
les Princes, les Préfets, les Généraux, les Administrateurs de notre 
Pays et les purs cavaliers dignes descendants de ceux de Murat. 

Cela est périlleux quand on n'est pas rompu à ce genre d'exercice, 
mais tout devient plus facile quand toutes ces personnalités sont des 
amis, amis sûrs, et amis d'un demi-siècle. 

Un demi-siècle ! En effet, ce n'est pas par hasard que nous avons 
fait voisiner sur le menu de notre banquet, menu que vous voudrez 
conserver, les dates de 1912 et 1962. 

Mais ne vous étonnez pas de mon propos et de ce préambule, 
parce que le Roi c'est aujourd'hui M. Fretay. Il occupe avec la même 
jeunesse, la même gaieté, le même entrain et le même sourire l'Hôtel 
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de Ville de Senlis, où son prédécesseur (la barbe fleurie en plus) le 
Bon Roi Henri IV disait : 

« Mon heur a prins son commencement en la Ville de Senlis et 
s'est, depuis, semé par tout notre Royaume. » 

Le Prince, c'est M. le Chef d'Escadrons, Prince d'Annam qui, ce 
matin, se substituait à nos Commandants Carrière, Guérard, de Par­
seval, qui ont mené le 3e Hussards aux glorieux combats de 1914-1918. 

Les Préfets sont les Administrateurs de ce pays de Valois, excep­
tionnel, dans le fond et dans la forme, dans l'esprit et la matière. 

Esprit de Bossuet qui soufflait de Meaux, ou de Fénelon descen­
dant de Cambrai... 

Les Anciens quittent la «Place du 3e Houzards » pour se rendre 
à l'Hôtel-de-Ville. 

Matière de cette admirable pierre de Saint-Maximin qui garde après 
des siècles de vicissitudes l'empreinte intacte des sculpteurs du 
XIIe siècle. 

Ce sont nos Chefs, toujours obéis, quelquefois en grognant surtout 
du côté du parc à fourrage, en 1912 ou 1913, pendant la faction de 
minuit à trois heures. 

C'est notre cher Colonel Humbert Guyot, qui a eu bien des soucis 
dans le Vercors, en compagnie de mon cousin ; nos fondés de pouvoir, 
nos Administrateurs, qui nous font le plaisir d'être là ; c'est M. Duval, 
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M. Aguilard, M. le Capitaine Velu, MM. Dominichetti et Rousselle, 
M. Delgorge. 

Les purs cavaliers ce sont vous, mes bons amis du 3e Hussards, 
mes bons amis du Burnous, vous qui avez traîné le dard de vos sabres 
et usé les molettes de vos éperons sur les vénérables pavés de Senlis. 

Mes souvenirs sont si nets et si nombreux que je pourrais vous 
ennuyer longtemps encore avec mes gibernes, mais rassurez-vous, 
j 'aurai terminé en vous disant du fond du cœur : merci Messieurs, 
merci chers Amis et merci Mesdames d'avoir affronté cette cavalerie 
redoutable, aux sabres meurtriers, mais aux cœurs sensibles, et sur­
tout, rendez-vous à la prochaine occasion sur la belle « Place du 
3e Houzards ! » 

Pour clôre cette journée radieuse, cette Fête parfaitement réussie, 
les Anciens, leur famille et leurs Amis se rendirent à nouveau sur leur 
« Place du 3e Houzards » pour dire au revoir et à bientôt Senlis ! 


